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Cake O’Phonie n’a pas démérité
«Eurovision» L La chorale 
fribourgeoise n’est pas montée 
sur le podium, samedi à Göte-
borg. Mais elle a reçu les félici-
tations du jury.

L’ensemble fribourgeois Cake 
O’Phonie n’est pas parvenu à 
atteindre le dernier tiercé du 
concours Eurovision des chœurs, 
qui s’est déroulé samedi soir à 
Göteborg en Suède. Mais les 
chanteurs romands, qui ont 
interprété un pot-pourri de 
chants traditionnels dans 
toutes les langues nationales 
helvétiques (plus le patois 
gruérien du Ranz des vaches), 
n’ont pas démérité face aux 
neuf autres ensembles en lice. 

Leur performance a d’ailleurs 
été saluée par le chef de chœur 
br ita nnique Joh n Rutter, 
membre du jury, qui l’a décrite 
comme «un beau voyage en 
téléphérique au-dessus des 
magnifiques paysages suisses».

A l’heure du vote, cela n’a 
toutefois pas suffi. Les trois ju-
rés ont finalement couronné le 
chœur danois Vocal Line, dont 
la performance très profession-
nelle et les paroles en anglais 
ciblaient davantage un public 
globalisé. Un critère qui pour-
rait aussi expliquer la troisième 
place décrochée par la forma-
tion slovène, également adepte 
d’une pop music parlant au 

plus grand nombre. Seul l’en-
semble letton s’est démarqué 
dans ce palmarès: le chœur 
mixte Maska est monté sur la 
deuxième marche du podium 
avec ses chants aussi puissants 
qu’enracinés dans l’humus des 
forêts du nord.

Peut-être un peu trop typé 
pour le jury, qui n’était semble-
t-il pas d’humeur à célébrer les 
terroirs régionaux. Outre Cake 
O’Phonie, les jeunes chan-
teuses du pays de Galles en ont 
également fait les frais avec 
leur répertoire traditionnel, 
de même que le chœur mixte 
écossais et ses couplets en 
gaélique. L
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Les dimanches d’été, une petite troupe écume les bords de la Gérine pour en évacuer les déchets

Les nettoyeurs sympas de Marly
K MARC-ROLAND ZOELLIG

Bénévolat L Le rendez-vous 
était fixé à 7 heures tapantes 
dimanche matin, devant le dé-
pôt de la ferme Piz Leu sur le site 
du Marly Innovation Center. 
C’est que les nettoyeurs béné-
voles qui s’apprêtent à partir 
écumer les rives de la Gérine 
sont des lève-tôt, sourit Claude-
Alexandrine Boéchat. Tandis 
que son mari Jean-Marc se met 
au guidon du triporteur élec-
trique qui leur servira de ca-
mion-poubelle, Michel «Mike» 
Grivel fourbit sa pince à déchets 
en surveillant du coin de l’œil 
Maxie, une placide chienne 
border collie de 12 ans.

Le quatuor se met en chemin 
vers les berges du ruisseau, une 
destination de promenade ap-
préciée qui se transforme trop 
souvent, les week-ends d’été, en 
dépotoir à ciel ouvert. A voir le 
nombre de bouteilles et de ca-
nettes de bière que les trois 
agents Marly Sympa vont ra-
masser en deux heures de tour-
née, on se dit que l’industrie 
brassicole ne manque pas de 
supporters incivils…

Cinq sacs pleins
Mais il n’y a pas que les reliquats 
de botellones qui encombrent les 
sites à pique-niques alcoolisés 
ponctuant les rives de la Gérine. 
«Et voilà», soupire Jean-Marc 
Boéchat en tombant sur un gril 
jetable que ses utilisateurs ont 
au moins eu la bienséance de 
jeter dans l’une des petites pou-
belles jalonnant le parcours. «Il 
faudrait vraiment que les ma
gasins arrêtent de vendre ces 
machins…»

Les déchets récoltés hier ma-
tin par les trois bénévoles – cinq 
sacs de 60 litres, où ont aussi 
trouvé place de nombreux sa-
chets de déjections canines – se 

sont accumulés en seulement 
deux soirées. «La voirie fait une 
tournée le vendredi», explique 
Jean-Marc Boéchat, ajoutant 
que la fréquentation des berges 
est plutôt à la baisse en ce mo-
ment, vacances obligent.

Des riverains lassés
Le groupe d’éboueurs amateurs, 
qui réunit à ce jour huit agents 
Marly Sympa œuvrant en tour-

nus tous les dimanches jusqu’à 
la fin août, s’est formé en réac-
tion aux plaintes de riverains 
lassés de voir les abords de la 
Gérine constellés d’ordures 
toutes les fins de semaine esti-
vales. Sa mission: suppléer l’édi-
lité durant le week-end. «Ce 
sont des agents de Marly Sympa 
qui en ont fait la proposition au 
Conseil communal», relate 
Claude-Alexandrine Boéchat.

A la manœuvre, on retrouve 
Benjamin Eichenberger, coordi-
nateur Marly Sympa au sein de 
l’animation socioculturelle de 
la commune. Son engagement 
a permis de mettre l’action sur 
pied en un temps record, sa-
luent les nettoyeurs matinaux. 
C’est lui aussi qui a contacté et 
recruté Mike Grivel après avoir 
lu un courrier de lecteur qu’il 
avait signé dans La Liberté. «Je 

me sens concerné par la vie 
communale. L’animation socio-
culturelle fait du bon travail 
pour la communauté», apprécie 
le retraité, qui se dit mû par 
«une philosophie globale».

Chemin faisant, les éboueurs 
croisent quelques joggeurs et 
promeneurs levés eux aussi de 
bon matin. Tous louent leur 
démarche. En particulier une 
vacancière venue d’Israël, qui 

leur explique faire la même 
chose qu’eux sur les plages de 
son pays: «Les gens jettent des 
bouteilles partout, allument 
des feux avec des morceaux de 
bois pleins de clous que l’on re-
trouve ensuite dans le sable.» 
Chacun y va de ses anecdotes 
concernant les trouvail les 
faites lors de leurs tournées. 
Le  problème est décidément 
universel… L

Les agents de 
Marly Sympa, 
à l’œuvre 
sur les berges 
de la Gérine, 
ramasseront 
de nombreuses 
bouteilles 
et canettes 
de bière 
notamment 
en deux heures 
de tournée. 
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Le nombre de sacs 
de 60 litres remplis 
hier matin par trois 

bénévoles

«L’animation 
socioculturelle 
fait du bon 
travail pour 
la communauté» 
� Mike Grivel

Nominations en santé mentale
Psychiatrie L Directrice médi-
cale du secteur de psychiatrie 
et de psychothérapie pour 
adultes du Réseau fribourgeois 
de santé mentale (RFSM), la 
doctoresse Isabelle Gothuey est 
nommée professeure titulaire à 
l’Université de Fribourg. Elle 
œuvrera ainsi au développe-
ment de la formation en psy-
chiatrie dans le cadre du nou-
veau master de médecine.

«Isabelle Gothuey a tou-
jours eu à cœur de développer 
les aspects psychothérapeu-
tiques pour les personnes sévè-
rement atteintes dans leur 
santé mentale et pour les popu-
lations les plus vulnérables. 
Elle possède une formation 
approfondie en psychiatrie et 

psychothérapie des addictions 
ainsi qu’en psychothérapie de 
groupe et familiale psychana-
lytique», loue la Direction de la 
santé et des affaires sociales 
(DSAS) dans un communiqué 
de presse.

Le RFSM annonce en outre la 
nomination du Dr André Kuntz 
au titre de médecin-chef, res-
ponsable de la chaîne de soins 
des troubles de l’addiction et du 
Centre cantonal d’addictologie. 
Maître d’enseignement cli-
nique à l’université, il sera éga-
lement le référent et le coordi-
nateur pour les stages des 
étudiants du master en méde-
cine. Il entrera en fonction au 
mois de septembre. L NM

Une septième 
candidate PCS
Conseil national L Début avril, 
le Centre gauche-PCS présentait 
six candidats pour l’élection au 
Conseil national en octobre pro-
chain. Sur son site internet, la 
formation vient de dévoiler le 
nom d’une septième préten-
dante à la Chambre du peuple. 
Il s’agit de Marie-Louise Fries, 
secrétaire syndicale chez Syna, 
basée à Tavel. Elle est âgée de 
30 ans et réside à Berne (pour le 
Conseil national, il n’est pas 
nécessaire que les candidats 
établissent leur domicile civil 
dans leur circonscription élec-
torale). Il y a quatre ans, lors des 
dernières élections fédérales, les 
chrétiens-sociaux avaient ré-
colté 1,8% des suffrages. L NM


